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RETOURAU DROITUNSRÉPONSEALLEMANDE
La nouvelle circulaire ministérielle,
en date du i5 novembre, la sixiègie
si nous ne nous trompons, marque
tine étape décisive dans 1'evolution des
idees goavernenientales depuis le dé-
t ret de septembre. Le ministre de la
justice renouvelle d'abord, avec plus
d'insistance encore que dans sa pré-
cédente missive, ses eonseils de pru¬
dence et de bonne administration è
Vadresse des séquestres des maisons
aliemandes. La oü la nature même
des marchandises n'impose pas une
liquidation, il n'y aura pas lieu, bien
entendu, de vgndre les biens de ces
maisons et, en tout cas, il faudra se
garder de toute precipitation qui ris-
qiicrait de porter atteinte aux intéréts
qüe Ton entend sauvegarder.
Muis Vintérêt de cette circulaire est
aiüeurs ; si cite insists sur les devoirs
des séquestres c'est qu'elle tient a
bien établir que la mesure qui les a
institués ne saurait avoir un carae-
tère vexatoire ; elle est une consé-
q hence inevitable et provisoire de Vêtat
de guerre, mais non une mesure de
spoliation ; void, au surplus, le texie
qu'il importc de bien se rappeler :
II convient de ne pas perdre de vue
que la mise sous séquestre des biens
appartenant a des sujets allemands,
auirichiens ou hongrois n'a pas et ne
peut en aucun eas prendre le earaetère
«Tune mesure de spoliation. Elle ne
procédé pas d'une idéé de confiscation,
et loin de tendre direetemqnt on indi-
rectement a nne expropriation, elie
doit, conformément; aux intentions dn
gouvernement, demeurer purement
conservatoire, Ainsi que je l'ai déelaré
a piusieurs reprises et que je le rappe¬
lais encore au début.de cette circulaire,
«He est essenlieüement destinée, en ce
qui concerne les maisons allemandcs
ou austro-hongroises qui pratiquaient
le commerce, l'industrie ou l'agricul-
lure en France, a empêcher que les
nations ennemies ne puissent, au
moyen de ces établissements, bénéfi-
cier, pendant la guerre, de l'aetivilé
économique de notre pays. On ne sau¬
rait, sous aueun prétexte, la faire ser-
vir a d'autres fins.
Nous ne chercherons pas chicane
'au ministre lorsqn'il se réjère a ses
précédentes declarations ; nous di¬
vans seulement que ses explications
auxquelles nous n'avons rien arepren-
dre dissipe heareusement les malen-
tendns qu'avait laissé nattre le pre¬
mier rapport offieiel oü il était dit, on
se le rappelle, que les procédés de
l'ennemi a la guerre ne permettaient
pas d' assurer l' execution des obliga¬
tions privées,
L' idéé de transporier les représail¬
les, trop legitimes certes, partout ail-
leurs, dans le domaine des obligations
privées, disparait et nous rentrons
Üans le droit des gens pour le plus
grand honneur de notre pays qui en
&,été le principal artisan. Le séquestre
ne saurait tendre directement ou in-
directement a une expropriation, done,
en principe, les droits privés sont res-
vectés ; il s'agit seulement, comme
nous l'avons dit nous-mêmes dans no¬
tre premier article du 12 novembre,
fTempêcher a les opérations de com¬
merce dont les Elats belligérants (en-
nemis) pourraient tirer profit au cours
même de la guerre. »
Nous sommes heureux de nous être
rencontré si exactement , a l'avance,
avec la circulaire ministérielle qui
devait mirre, mais nous ne serons
qomplèlement satisjait , et suriout les
Chambres de Commerce ne scront sa-
lisjait.es, que quand le gouvernement
vieLtra le décret de septembre d' accord
avec ses dernières instructions ; s'il
faut attendre jusqne la, les Cham¬
bres, qui vont bientót se réunir pour
quelques jours, Vaider ont a modifier
se décret qui doit être soumis a leur
ratification,
L' annulation retroactive des con¬
trols, dont nous avons vu toute la
gravité, sera écartée pnisque les droits
acquis doivent être respectés ; quant
aux droits de l'Etat vis-a-vis des
puissances ennemies, ils scront aussi
sauvegardés pnisque les deniers re-
venant aux maisons aliemandes, tou¬
chés par les sequestres > scront re¬
tains a la Caisse des dépots et consi¬
gnations Jusqu'a la fin de la guerre.
Nous ne pouvons mieux servir nos in¬
téréts q u' en préparant par une exacte
et equitable comptabilitè le reglement
de comptcs final ; Tensemble des dé¬
pots et, des biens sous séquestre cons-
tituera. entre nos mains un gage pour
la garantie de nos créances en Alle-
magna et la reparation des dépra-
tlaiions contr aires an droit des gens
auxquelles se sera livré l'ennemi ;
nous conclaerons comme le Temps :
«t le voila prèvemi que, pour les dè-
dommagements legitimes auxquels il
sera condamné, un moyen éventuel de
naiernent va se Ir gaver d'ores et déja
vmstitué en France. »

Gaspar-Jordan,
. Mh

M. JLEftlAJSï

Le gouvernement beige a soliieitê pour
Mile Lemau, par l'entremise du gouverne¬
ment espagnol, raniorisatifm de rejoindre
son père, Ie défanteur da Liège, prisonnier
en Aiiemsgie.
La Gazette de Francfort du 12 novembre
donne te texts da la rep onse que le gouver¬
nement allemand anrait adre^sée au générai
Leman lui-même. Ea volei Ie résumé :
« Le gouvernement allemand a le souci ds
rempe la vie aussi bonne que possible au»
prisóoniers de guerre. Et si les cireonstances
le forcent a refuser la faveur solficbée par le
générai, cetqi-ci n'a qn'4 s'en prendre a son
propre pays. L'aititede de ses concitoyens et
da leurs alliés a été iadigne ; non seulement
iis ont maltraité des civiis abemand*. mais
des temoms sürs affirmant que les blessés
aflemands et Irs pri-onnier» de guerre ont
été i'objet de traitements corstraires au droit
drs gens et q <iconstituent une honte pour
la civilisation. Ce serait heurter ViOiemment
Tes sentiments do people allemand dans ces
conditions que d'améliorer en quoi que ce
soit la situation des prisonniers de guerre ;
la faveur ne psut done être accordée. »
Le mondo entier appréeiera comme 11con¬
vient la noblesse du geste du gouvernement
allfmmd si la letire qqi prêcèd» estsuthenti-
que.Les prisonniers allemands enPMgiqae ont
éte tede,merit bien traces que la p'-esse a cri¬
tique parfois — ee dont on peut la biamer —
l'pxeès d'égards dont I'autGFitemilitaire beige
taisait prruve a leur 1gard. Los blessés alle¬
mands ont été scignés comme les blessés
beiges. Nous mettons au défi .'Allemagne de
i-iter un seul cas de manvais traitement in-
fligé a un prisoanier ou blessé alleniiad en
BeEique.
Quant aux civils allemands maltraités en
Bjigique, tous ceux qui liront ccs mots sou-
rsrotuoti bien s'indigneront en se rappelant
les tueries abumioables de eivils beiges qui
ont eu lieu sans aucuu motif dans la plupart
des villes et villages de Bngiqne cccopés par
(es troupes aliemandes, lesquelles ne se soot
trouvêes sur le sol du royaurae que par sui¬
te d'une violation 11grante des traités et du
droit des gens, violation avouée it la tribune
du Reichstag par le chancdier de l'Empire.
Ei voilé les prétextes pour Fsqnels on re-
tuserait au general Leman la consolation de
reeevoir les soins de sa fiile et de jouir du
rsconfort de sa présante . Tout commentasre
i,erait supesflu.

LA GUER
lOS' JOURMEIEI

COMMUNIQUESOFFICIELS

lineProclamationrêvoltante
Le corraspondant soéelal du Stamford, a
Amsterdam, éent qu'une proclamation ré-
panduedans la purtia de la Prusse onentaie
eavahie pour la seconde fois prouve ia
raonstroeuse hypocrisie avec laquelle ks
AUemand- en Relaique ont accusé des ha¬
bitants ineffansifs de tirer sur les soldats dn
;.<iser,
Vüici un passaga da cette proclamation :
-« Lorgque Penneroi traversera les frontiè-
res de l'AIIemagoe impériale, il s'ensuivra
unolutie pour ia défense nationale dans la¬
quelle toutes les mé'hodos soot autorisées. i!
est du devoir da tout homme capable de
porter des armes de refooler l'invasion et de
harasserl'ennemi quand il so retire. La po¬
pulation entière doit prendre les arrnespour
tenir toujours l'ennemi en eveil, ponr pren-
d' 0 ses munitions, ppur arrêier ton appro-
v sionnemeut en vivres, pour captorer ses
éclaireurs, poor détruire par tous les moyens
possibles ses ambulancas et höpitaux de
campagne et ponr le tuer pendant la nuit.
Les hommes du laodsturm qui accomplis-
sent de telles besognes ne doivent pas porter
d'uuiforme, paree qu'ea portant des efi'ets
civils iis sont moins remarqués et setiou-
vent ainsi dans nne meilleare posuion pour
prendre i'ennemi par surprise. »

Paris, 19 Novembre, 17 keur es.

Dans le Nord, la journée d'hier a été
marquée par une recrudescence d'ac-
tivité de l'ariillerie enneaaie, particu -
lièreinent entre la mer et la Lys.
II n'y a pas eu d'attaques d'infan-
terie.
Entre l'Oise et l'Aisne, les opéra¬
tions autour de Tracy-le-Val se sont
terminées trés favorabiement pour
nous. On se rappelle que nous nous
étions emparés cle ce village il y a
quelques jours.
Avant-hier , les Allemands ont essayé
de le reprendre et ont enlevé nos pre¬
mières trancbées. lis sont parvenus
jusqu'au carrefour central de la loca-
lité, mais une vigoureuse riposte de
nos contingents algériens a refoulé
l'ermemi. Nous lui avons repris toutle
terrain perdu et nous lui avons fait
subir de trés fortes pertes.
Dans i'Argonne, nous avons main-
tenu nos positions.
Sur le reste du front, rien a si¬
gnaler.

Paris, 23 keur es.
Journée particulièrement calme.
Rien a signaler.

OfficialReport of the
French Government

Nov. 19th 5 p. m.

Yesterday Ü10artillery fire of the foe was
resumed with great violence especially bet¬
ween the North Sea and the Lys ; no infan¬
try attacks took place. Between the O'.se
and the Aisne, the operations around Tracy
le. Val were wound up very favoraby for
us ; it will be remembered that we had
occupied this village some days ago ; the
day before yesterday, the foe attempted to

reoeeupy this place and succeeded in ta¬
king our advanced trenches ; they came as
far as the central erossway of this locality,
however a brusk counter-attack of our alge-
rian troops repulsed the foe. We have re¬
gained all the lost ground inflicting heavy
losses to the enemy.
In the Argonne we have maintenee! our
positions.
On the remainder of the front nothing to
mention.

COMMUNIQUERUSSE
Petrograd, 1 9 novembre.

Les Allemands ont pris i'offensive entre
la Vistule et Waetha.
Les avant-gardes russes se repiient en
combattant dans la direction de Bzoura.
L'ennemi a réussi a prendre pied dans la
région de Lentehitza. A Orlow, les Alle¬
mands ont lancé leurs avant-gardes vers
Pisuntok.
Nous avons continué t\ progresser en
Prusse orientale.
Sur le front des lacs Mazprie, nous avons
atteint et forcé les réseaux de fil de fer.
Sur le front Tchenstokhovo-Cracovie,
nous avons mis en déroute d'importautes
forces ennemies.
En Galicie, nous avons oceupe suecessi-
nmnt les cols a travers les Karpathes.
Dans la mer Noire, nous avons bombardé
Trebizonde.

L'AllemapeamainlaMmunehistoiredespion

COMMUNIQUÉ ALLEMAND

(Nous tie publions les communiquésallemands
qu'a tilre aomtmentavrcet sous toutes réserves—
ti"Slecteurs les redrtsseront cfeuje-mtiuesd t'aide
(fescommuniquésoiLtticntiqo.esqui précédent.)

Berlin, 17novembre.
D'tme raanière générale, la joaruéa d'hier
fat calme sur le théatre occidental de Ia
guerre.
Au Sad d8 Verdun et, au Nord-Est da Cirey,
les Francais ont prononcé plusieors atta¬
ques qui furent, eependant, infrnctaeuses.
Sar !e theatre oriental de nouveaux pro-
grès ont été fails, mais les détails de ces
opérations ns sont pas encore parvenus.

Un Exploit
cle nos Aviateurs

Ua correspondant d'Arras fait ua émou-
vaat récit d'un raid m gnifiqae accompli
par des officiers aviatenrs franc-sis.
Un capitaiae avail repu l'ordre de snrvo-
!er la région occupie par J'ennomi et de
tenter de détruire le point de jonction de
deux lignes de ciiemin de ter, prèa d'un
village oü les Allemands amenaient des
troupss. Leraid était périlleax, car la ligna
était bien g-.rdèe et, pour remplir Ia mission,
il fallait pa-ser au-dessus dos ligoes alls-
mandos scr une a-s-z. longue disiance.
L'aéroplane se mit en route avant Ie lever
da jonr, tous feux éte in is, et s'éieva A savi-
ron 1,800maircs, puis disparat.
II reussit h traverser les Iigne3 ennenaies
sans être aperco, bien que de nombreux
phares expiorassent i'bonzon d ms toutes
les directions. L'avion. ayant atteint le vil¬
lage, repère le point de jonction ; qu'il éiait
chargé de détruire, nimioeavra avec soin
pour descendre ê une hauteur conversable,
pais jr-ta süccessivciiient trois bom bes a la
dynamite qui c.ndommagèrent constdérable-
mont les voies.
La missioa était aecomplie, mais l'aero:
plane avail été découvert par l'ennemi qui
se.mit k ia bombarder au moyen de canons
de campagne ci, de mortiers. La situation de-
ver.ait dangersnse, car le tir devenait assez
jaste* , .
Ponr s'élevsr plus rapldsment, lecapitame
voiilut délester son appareil de tout ce qui
pquvait ê re jeté ; il essaya de laisser tomber
uiie quatrième charge de dynamite. Par
malheur, la charge se b'oqua daas le tube ;
le détoaateur automatique était déja ca
mouvement et l'explosioa allait se produire
quelques secondes plus tard. Rapidement et
sans perdre son sang-froid maigró ie danger
imminent, le capitaioe frappa quelques
coups vigonreux sur le tube ct la charge
put tomber,
L'appareil était sauvé, mais il était temps,
car k quelques centaines da mètres du sol,
la bombe pxplosa avec uq bruit ternfi nat et
au milieu d'une gerbe de flammes. L'ennemi
crut que l'avion avait santé, car le feu des
canons cessa imrnéaiatement.
Tranquiilement, l'appareil rentra alors
dans les lignes franci'ses et son pi'ote viat
tendre compte du succes de 6oa exploit.

3?A.ïAIS
m soiréo d'hier
pour Paris oü il passera piusieurs jours.

3VE. MALVY A.
M. Matvy est parti dans la

Mort cl' sin
M. Ilanlpetitfonr-ichoo , préiet das ll iutes
Pyrenees, est mort sabuemant hier matin a
Bordeaux, des suites d'uae angine de poi-
trine.

UN DÉMENTI OFFiCiEL
Une note officieüe dement les communi¬
qués allemands aunoncant :
« Nous avons repoussé one forte attaque
drs Franciis dans la région de Cirey. » ■
Nous n'avons engage la qu'une reconnais¬
sance qni, trés henreusemeBt conduite, con-
ïraigiiit rennen»! «idévoiier les forces Qu'il
avail b sa disposition.

Mor! d'tw Générai
LaRoebelle, 19 novembre.

Le générai Der an d, c immandaht la 69»
brigade j\ La Roebelle, itgê de 55 ans, ofii-
cier de la Légmn d'hoaosar, est mort, ce
matin, ê 7 heures, des suites d'une bkssnre
causée par un éclat d'obus au gano11SM.che
a la batailie de Graonne, Ie 16 septembre. li
avait été évacué lo 21 septembre A La Ro¬
ebelle ponr y être soigné.
Les obsèques dé ce glorieax soldat au
ront lieu vendredi, a 9 h. 4/2 Le corps sera
conduit k la para, poor être inhumé a Cetie,
ville natale ds ce regretté gónéral.

LesMouvsmeiilsdsTroupesenOalgique
Amsterdam, 49novenrbre.

Huit mille hommes du landsturn bavarois
sont passés en gare do Liège envoyés a la
frontière rosse.
Dss troupes d'infanterie provenant de la
ligne d'Ypres sont egalement arrivées ü

D'autre pari, sept mille hommes du génie
cru traverse Liège a'lant dans ia région ue
Dixmuda construirs des penis au-dessus des
plaines inoadées.

LESPER!ESALLEMAIDE3
Les nonvelles listes officielies de lué3,
blessés et manquants, officiers et hommes,
portent ies pertes aliemandes au total de
849,247.
Gé chiffre ns comprend pas les pertes des
armées bavaroisss, saxonnes et wartem,
geois^s qui sont énormes et depassent
400,000. ,
D'autre part, l'ambassade dAugleterré
commuuiqua fi la prssso danoise les rensei-
goements snivants : , * ,
On constate que les pertes des Arlemands
sont de ptès de un million d'honimes.

UnRecordmande1'Aviationtnè
Rome, 19 novembre.

On mande de Berlin que pan ris las avia-
teui s ïMciaauds tuós figure le cé.öbre Langh-
tooger, déteatear da record dn monde
ia durée.

LesFiméraillesdeLordRoberts
Londres, 49 novembre.

Les fonérailies de lord Roberts ont été cé-
lébrées avec une grande solennité.
S. M. Georges V et M. Cambon, ambassa¬
deur de France, y assistaient.
- Une foule énorme était massée sur 'e par¬
cours maigré Ia temps froid et humide.
Lord Kiteltenen et des officiers generaux te-
naient les cordons du poête.
L'arclievêque de Canterbury a présidé le
service reiigieux, après lequel un public
nombreux a défiié devant le cercueii.

NouvelleExplosion
d'nnMortierallemand
Madrid,49 novembre.

Le Journal a relaté réeemment {'explosion
d'un mortier allemand de 420. Le Pueblo
Vascaannoncait, hier, qu'un second mortier
a fait explosion, seruHUt la mort parmi de
nombreux soldats dont les corps furent hor-
riblement déchiquttes.
Les Allemaods.qoi cachent soigneasement
cette nooveliecatastropha.se rentient compte
de i'iöSiiffisante oroportion qui exisie entre
le poids do la piöce et celui du projectile, et
du pea do resistance de la première, qui ne
peut firer qu'un noaibre redui t de coups.

UïïAVIONALUliiKI)CAPTÜRÉ
Ua « Aviatik » atterrit hier après-andi
dans nos lignes, prés de Reims.
Ua groups de cavaliers s'empara des deux
officiers aviatenrs qui avaient perdu leur
direction. L'appareil ést intact.

L'Angletsrreet les Tures
L'Amirautó annonce qu'une brigade do
troupes de l'fnde exëcute des opérations
contre les Tures depuis la commencement
de la guerre. Depuis la prise de Fao, ii y
eu deux engagements avec les Tures, et
chaque fois i'ennemi a été fort maltraité. De
nouveües troupas sont arrivees de i'Inde et
ont, avec le concours des navires angiais
Espiègte ot Odia, chassé les Tures d'une po¬
sition solidement retranchée, en leur taisani
subir des pertes considerables.

LesRapportsiiplosatiqiiesauslro-serbes
Nicb,49 Bovetabre.

Le gouvernement s»rbe publie un Livre
Bffiu contenant ies documents dipiomati-
ques sur les rapports entre la Serhie et I Au-
triche-Hougrie, depuis l'assassmat da Sara¬
jevo jusqu'a la declaration de gnerre.

LaPossessloiiésHasallesnasiis
Loodras, 49novembre.

Un téiégramme do Sydney annoncé que
le Japon a mformé l'Anglelerra qu tl était
prêt a ramottre aux forci-s anstraiiennes les
in s Marshall et ies autre3 iles aliemandes
du Pacifique. ...
En eonséqnence, un dêtachemant austra-
o-m tra own per ces Hes jusqu'au règleraent
itd h fis de» hosuiitós.

M.Maximilian Harden, le journaliste alle¬
mand bien connu par la hardiesse et l'origi-
naüté de srséctits.donne an gouvernement
imperial, (lans un article publié dan3 la
Zulcunft, l'exemple de la franchise.
Void, d'après le Daily Chronicle, quelques
extraits de eet article oü percent a travers
des rodomomades sans nom una ceriaine
inquietude et le désir de voir mettre fin i ia
guerre.
« Renonoous a nos misérables efforts ponr
exeuser l'aö ion de l'Ailemagne, cessons de
déverser de méprisables injures sur l'enne¬
mi. Cen'est pis contre notre volenti que nmis
nous sonutrs jetés dans cette uventure yigantes-
que. Ell« ne nous a pas éte imposée p,r sur¬
prise. Nous l'avons votilu; nous devious la cou¬
loir. Nous ne comp-.raissons pas devant !e
tribunal de l'Europe; nous ne reeonuaissoas
pas serabiable juridiction.
» Notre force eréera nne ioi nouvelle en
Europe. C'est l'Ailemagne qui frappe Quand
elle aura eonquis de nooveaux donsaines
uour sou genie, alors les prêtres de tous les
dieux vanteront ia guerre bonis. Nous som¬
mes an debut d'une lutte dom personae ne
seut prévoir ia tuarche ni ia durée et dans
aqueile, jusqu'è présent, aucun des adver-
saires n'a eté écrasé.
L'Aüemagfie ne fait pas cette gnerre
pour punir des conpables on pour iibéree
des peoples opprimés et se reposer ensuite
dans ia conscience do sa ruagnanimiió dé-
smtéressée. Ede la fait en raison de la con¬
viction immuable que sps ceuvres lui donne-
rontdi'oit è puis de place dans ie monde et
k de plus larges débouchés pour son aciivité.
» L'Espagna et les Pays-Bas, la France et
l'Angleterre ont saisi, eolonisé de grands ter-
ritoires, les plns fertiles du monde. L hewe
de l'Aiiemagne a maintenant sonné ei elle
doit prendre sa place de puissance dirigsante
dans ie monde. »
Ence qui coneerne la Beigique, M. Har¬
den émet i'opinion qu'il n'y cut jamais
qu rre plus legitime que cede qui a écrasé la
Beigiqueet jamais dé guerre qui ait été la
cause d'un Dienf iit plus grand ponr le pea-
pie conquis. Pais vieat la menace a 1'Angle.
terre :
Quel territoire, demands M. Harden,
'Alléruagne pourrait-elle prendre a la Frao-
ce et a la Russia qui püt êtro on bénófice
particulier pour is peupie allemand '? Non.
Ge que l'Allemagne vaat, ca ne sont pis
des provinces franfiises, polonaises, rnthè-
nes, lithiiiaiennes, ca ne sont pas das mil¬
liards d'indemnité. Son but estde hlsser le
pavilion de tempête del'empira sur ies rives
de Fétroit canal qui est la porte de i'Atlaa-
tiqae. »
Et alors, une fois Calais conquis, M. Har¬
den volt déja les généraux allemands rappe
ant leurs armées de i'est et de l'ou<st, et
disant è l'ennemi :
Voos voyez maintenant ce que peavent
faire la puissance et le génie de l'Allemagne,
et a i'avenir vous y réflschircz k deux fo s
avant de nous attaquer. L'Atiemagae ne
vous demande rien de pins, pas même ie
romboursement de ses frais de guerre ; elle
en trouvera le paiement daas la terreur gé¬
nérale que ses victoires ontinspirée. Si vous
vouitz de nous autre chose, vous pouvez
être sürs que nous serons toujours piè-ts a
relever le gant. Nous restarons en Dügique
et nous y ajouterons i'étroue bande de ter-
ritosre qui prolongs sa cötp jusqu'a Galais.
Gela fait, nous mettrons voiontairemerit fin
a la guerre, dont nous n'avons plus rien k
attendre, contents d'avoir vengé notre bon-
neur. . ..
MNous retournerons aux jotes an travail,
et nous ne reprendrons le sabre que si vous
essayez d'arracher k notre étreinte ce que
nous avons gagné avec notre sang. Nous ue
demandons pas nne conclusion de pass for-
melle, ni parchamin, ni sceaux. Nos pris >n-
niers, nous leur rendrons la iiberté. Yous
ponvez garder vos förteresses, si vous pen-
spz qu'ehes ont quelque valeur et qu'il yail[e
la peine de les reconstrnire. Demam, ia vis
reprend son cours ordinaire. •■»

li apparait, d'après certaines observations,
que IVnnemi ait envisage Péventualke de la
retraite ct que ia batailie immense qui se
livre autour d'Ypres — « la plus g aade ba-
taille du monde a snivant Da» expression
que I'on a attribute au générai Joffre — soit
snivie de ce mouvement de recul.
Un petit incident qni s'est proinit, ces
jours-ei, semble ail-rmir ces suppositions. II
est rapporté par le correspondant du Daily
Mail.
Un espion allemand fnt capture dans let
lignes fra nouses, prés d'Arras.
Avant d'être conduit au hen d'exécntion,
i! fit con 11.-•bre qn'il donnerait nne informa¬
tion importante concernant I'ennemi si on
iui laissait it vie.
Sar la promesse qu'il ne serait pas fusillé
si {'information donnée par lui était ton Jée,
ii d^ciara que les Allemands avaient projeta
de ban re en retraite dans quatre jonr3.
L'sspion et ceux qui I'ont pris attendenf
les éveaements. Mais l'inqniétade doit êtrr
surtoat vive Chez le premier.

LesBlessésAllemands
Le nombre des blessés allemands est ton-
jonrs eonsidérable. Des trains passent k
Droxelles sans discontiuuer, nuit et jour ; ils
sont remplis de blesses qu'on emporte en
Aliemagna.
« II y a qnelqnes jours, dit un corres-t
pondant dn Daily Mail, on de ces t'ains
s'arrèta au passage de Sch >arbeck an moment
oü je pas«ais. Il se composait de 40 voitures
et les blessés étaient si nombreux qu'on en
ava't placé sur les piates-formes des wigons,
roulés dans des couvertures. Un hom me
d'é juipe allemand ayant ouvei t la porte d'un
de ces wagons, je g issai ou rapide coup
d'ceil. Jamais je n onb ierai i'horribie vision :
ce wagon était eomble de morts, emassés !...
Qn les emportait vers le pays wallon ponr
ies bi ftler. »
Tout ie matériel roulant de Brnges est em¬
ployé par les Aliemands ponr transportet
des milliers de b esses.

FACTIONDEL'ARIILLERIENAVALE
A la snik de certaines indications, one
partie de la flotte alliéa patrouillant le long
des cötes de Beigique a boinbardé vigoureu-
sement lundi ies maisons do Kactke et da
Z-ebrugge.
L,-sba imeats da l'osine Solway, snr Ie
canal da Bruges, utiikós comme garage, par
les trains mititaires ailemands, ont été con¬
verts d'obus.
Le tir de I'artiilerie navaie a été si précis,
qn'un convoi da cinq voitures remplies d3'
soldats 1élé complement détrmt. Da sé-
rieux dotnmages ont été cansés aux apprc
visionne-nems de i'enaemi.

LeBombardementdeMiddalkarka
D'après one dépêche adressée lnndi au
Daily Mail et retardéa dans la transmission,
les Ademands qui se trouvaient sur la eöte,
il y a une semaine, remarqtièrent que les
navires de gnerre britanniques éparguaient
les maisons en bordura de la mer k Midtel-
kerke. lis ea profitèrent pour y installer
leurs quartiers.
Mais ee mouvement vint. k la eonnaissan-
ce de i'amirai qui fit aus3itöt bombarder ces
maisoiis.
Les pertes de i'ennemi farant énorraes.
Lorsqpe Ie ten cessa, on visita les maisons
les unes apres les autres ponr recoeiilir les
morts. Uu offi 'ier allemand a déelaré qn'il
estimait k 1,700 le nombra des moi ts.

La Flotte Russe de la Baltique
Dss nouvelles allentindes da sonrce sué-
doi>e, dans lesquelles il y a probable men t
quelque verile, disont qua la 11dte russe de
la Baltique est pirtie dans la direction Sud-
Quest de Heising fors.
Gela semble indiquer qua la composition
de la flotte allemande dans Ia Baltique a subi
une modification.

LESBAVAROiSPROTESTENT
Le mécontentement s'accentae parmi les
officiers bavarois. lis déclai'ent qu'ils sont
sacrifiés par le kaiser et tonjours envoyés
sur ia iigsse de feu.
II en rasnite que sur 308.000de leurs hom¬
mes, 410,000seniemeut sont sains et saufs.

LeBombardementde Lïban
Lo110res, 49novembre.

Ai cours du bombardement de Libau par
la flotte allemande, qnelqne3 peiiis navires
ont ete conies k i'entrée du port, piusieurs
bküments ont été endommagés, cinq par-
sonnes furent tuées et piusieurs autres
biessees.
On apprend, en outre, de bonne source,
qu'un torpiileur allemanda heurté une mtne
pendant ie bombardement et a cou'é.

Bateau Autrichien
coulé par une Mine

Rome, 19 novembre.
Un bateau atitrichien, Josephine, de douze
cents tonneaux, a henrté une mine et a
coulé k la hauteur de Pola,
La nmitió de i'équipage a été sauvee.
LBMèssagge-o demanue qu'une nouveue
et éaeïgique déinarcTie soit faite a ^ iep na
afin que la navigation itaiienae ne
pas de l'inséctirite dans l'Adriatique.

LosAllemandsquittant!sCana!dal'Yssr
Snivant nne dépêche du Times datée da:
16 novembre, les Allemands ont évacué la
Lriva gauche du canal de l'Y-er.
Ils ont été rejetps au de a de leur position-
avancéo devant Dixmude par les canons des
allies. Ils ont abandxiaé leurs avant-postes
dans les fermes vers Nieuport.

L'ApproYisioimemeiitde Loiidres
Grace k la vigilance ininterrompue et k la
paiieoce de la ftotte aoglaise, l'accés da pöffc
do Londres demeure toujours libre.
Le total des vtvres est ptus grand aujour-
jourd'hui qu'il ne le fut jamais.

«©-

Incidenta la Frontièraliollandaise

souffre

Amsterdam,49 novsmbre.
Re'ativement k nne atiaquo d'nn pos'e k
la frontière hoHandsise par des Al ent -nds,
l'Allemagne a fait des excuses, ailegu mtque
los soldats hoilandais avaient é!-» pris pour
des contrebandiers.

Is"Bartin"estisaiteép«laHwéjeL||^3gilma$sseilAuttiche-Hsngrla
était
reca du gouvernement norv „
désarmer, s'il ne reprenait pas la mer dans
les vingt-qaatre heures.
Le croiseur est en train de désarmsr t ses
officiers et sou équipage vont être internés.
II est nrobable qu'en s'avancant aussi lom
dans le N »rd, après sen depart de Bremer¬
haven, oil on l'avait en deruser Eten signalé,
ie Berlin espérait s'échapper re la mer du
Nord sans être vu, pour courir sus aux navi¬
res de commerce et se livrer k la """" "
de courses, comme VEmden,

Rome, 49novembre.
Ou mande do Venise au M?s.i<iggetoque le
gouvernement austro-hongrois tente nn
effort suprème pour mettre sur pied una
nouvelle armee opposable aux troupes russes.
95Ö/0 des hummes jusque-lk déclarés im-
nroores au service ont ete acceptés, donnant
uns" nouvelle réserve d'un million d hom¬
mes. La levee des hommes de 37 k 42 ans,
également impropres, a eté O'donneo. On
espère obtenir nn nouveau million: Toute la
population masculine valide est actuellemenl
sous les
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LE HAVRE
SomiteMunicipaiHavrais
desRéfugiéstravalsetbeiges

Un Comité municipal havrais des Réfugiés
franpais et beiges a é'é constiioé, sur l'initia-
tive de la Municipaiité, par queries eitoyens
dévoués. II est installé k i'Iiö*=4 de Ville, —
et nous avons dit que les sousoiptions et
les dons étaient venus de toutes parts, que
notamment !eCon»eil desFetnmes de France,
dont Mme Jules Siegfried est la trés distln-
guée et trés dévouée présidente, s'était em-
pressé de doneer son concours 4 cette oeu¬
vre si intéressante.
Nous tronvons dans Ie Bulletin du Bureau
Municp.l fl'Hvg'ène du mois d'octobre, qui
vieut de par«i"re, los intéressants détails qui
sui«ent9ur Ie fonciionnement de ce Cotnitó
municipal de6 Réfugiés,
... II s'agissait de venir en aide aux habitants
Chasses de nos départements du Nord-Est et de
ta Belgtque orientate, par le flot des envahis-
seurs.
Les avances conscnties par le Gonseil munici¬
pal, pour compte de l'Eiat, les dons en argent
et en vétemeots, les off es de logements gra
tuits permirenl de faire Gce asscz facllement attx
premieres nécessités de ces matheureuses et in-
noeentes victimes de la guerre.
M#is, au fur et è mesure que s'organfsaient les
secours, Ie nombre des rcfi giés aliait augmen¬
ts nt : la marebe des armées ayant forcé a fuir
Ses mllliers de families franchises et beiges.
Les dortoirs improvises aux Ecoles, rues Frédé-
rio-Betlanger, Je»n-Macé el Pieofort, et les loge¬
ments praiuils, pour 80" personnes, offerts par
nos cor'citoyeos, ne suffl«aten( plus : il fallut ob-
tenir place sur les sleamers Tchad, de ta Compa¬
gnie des Cbargeurs, A«eruit-, du gou verrem.' ot
beige, - y o ganiser de réfectoires.du couehngc,
installer un magasin d'habillement. Des femmes,
des etfants arrivaient a peine vêtus, matades,
ilésorieDtés.
G-ace a la bonne volonté de tous, a des dons gé-
aerrusemeut accordés, ma gré 1'afQuence des
immtgrés, routes ces misères furent assistées. On
peut dire, a I honneur de notre citó, qu'aucun de
cos pauvrea bötes ne rests un seui jour sans
asite, sans aliments et sans vêtement.
Le« réfugiés toueh'-nt de la Ville, par jour, un
bon de pain et deux bons deration.
Les bons de pain peuvent être écbangés ebez
toes les boulangers et les rations consommées
on perpues aux dix cantioes ouveries par les
Sseurs de Cbariló, chez Mile Girard et aux trots
rètectoires laïqnes.
Dans les cantines, oü ont été d'abord dirigées
les famiites nombreuses, le Comilé fait distrihuer,
en ouire des rations : d.' Ia bè e et, quetquifoi»,
du fromage. des fruits, des confitures, payêa sur
les fonds de souscription, et qui améliorent un
peu ('ordinaire de eea pauvres gens.
L'étal sanitaire des logements est sotts ta sur¬
veillance du Bureau municipal d'Hygiène nut
fournit en outre tes bons de bains-douches et fes
désinb-clants.
Les Gouttes de lait assurenl l'&limenlation des
nourrissonse
Les médecins du Havre donnent aux malades
des consultations gratudes.
Le cnagasin d'habillement, toujours dégarni et
toujou s rempli, grace a l'inépuisable genérosilé
de nes coneitoyens, a fourni des tnilliers de re-
change de tinge, de cbaussures. de vétements
Éux hommes, airx femmes et aux onfants.
Et.flo. un service de placement a permis de
trouverdu travail 4 tous tes ouvriers elouvrières
valides. Les isolés qui n'oat pu ou vouiu trou-
ver du travail 8'>nt évacués vers l'tolóriour, de
tat'. in a rédtiire la charge du Comité, qui aura
pendant loute la durée des hostitltés a pourvoir
aux besoins des femtnas, des enfants, de3 vioil-
lards et des matades.
La tfleha étatl et resle considérable. Tout Ie
monde s'y est appliqué de son mieux. Et sï la
detie con tra cl ée en ver-, eeux qui ont souffert pour
notre patrle ne peut être entiérement payée, les
Havrais du moins seront récoufuriés a la pensèe
qu'ils obI largement contribué a en fournir spon-
lanément le premier appoint.

Morts au Champd'Honneur
M. Pierre Adeline, caporal au 329° d'infan-
terie, a été tuó 4 Berry-au-Bic ie 14 septem¬
bre.

M. Marcel Betteville, de Vaimont, soldat
au 39° d'inftnleris, est décédè Ie 10 septem-
bre, dans una ambalance du front, a Bou-
chy-le-Repos (Marras), des suites de blessu¬
res recues 4 l'enneuu.

Les Prisonniers
MM. Kamaire, tourneur, rne de Norman-
die, 307 ; VI au o rot, raécanicien, rue Was¬
hington, 40 ; Jiüen Iiédou, tourneur, rue de
Nortnandie, 371, so klats au 129° d'infanterie,
ont été ftiits prisonniers et sont détenus k
Quedliaburg.

M. Lncien Ilaraut, complable.et son frère,
dont ou était s*ns nooveties depuis lo com-
rneiiCMraeirt de septembre, vienneot d'écrire
a leur familie qu'ii sont prisonniers a Que-
dlinburg.

M. Marcel Soychaieau, joornaUer, deman-
rant rne Hilaire-Colomb'i, 18, soldat au 129°
d'infanterie, est prisonnier a Gelengoaeh-
lager.

M. Hewi-Auguste Viel, soldat au 3e régi¬
ment de géute, demeurant au Havre, 2, rue
R tcir.e, dont on était sans nouvelies depuis
le 14 septernbre, viönt d'écrire k sa familie
qu'ii est blessé et prisonnier. Réserve-Lazi-
rett. Hannover.

M,lelinislreduPortugalauHavre
M. A.-M. Alves de Volga, envoyó extraordi-
fiaire et miitistre piéoipotentiaire de la Répu-
1)iiqtie portugaise k Bruxeiies, est arrivé au
Havre.
iiadü effeetuer pour ceia un voyage com-
pliqué et long, prisque les autorités alte-
mav dvs i'ont obUgé pour gagner ia Hollan-
de, d'emprunter la voie plutót indirecte de
Go<og«e.
De Ftessmgne, il s'est rendu 4 Folkestone,
; pots au Havre par Southampton.
M. de Veiga a bien vouiu fairo visite au
Petit Havre et lui faire part de sas impres-
'sii-ms.
II a quitté Bruxeiies, i! y a six jours, après
avoir d. floitivement assuré ies intéréts üo
ses compatiiotes.
La capttaie éiait caime. I, 'autorité alleman¬
de pèse sor ia ville et ses règletnents sont
appliqué3 avec one rigueur absolue. La po¬
pulation s'y est docilement soumise, en
attendant d^«« jours meilleurs. Elie attend
et, avec conft .nee, elie espère.
M. de Veiga a pu se rendre compte, d'autre
{iart, -des atrocités sans nom commtses par
es Aliemands dans les villes et viilages oü
la furie teutonne s'ost déchainéo.
La Commission d'enquête officielle beige
en a déjé note nn grana nombro ; il en e»t
d'autres qui egaient et dépassent en barbarie
celles qi e fon a retenues.etqui condamnent
4 jamais la natioa qui s'en rendit coupable
tievant la morale et la civilisation hum.uines.

JiaitH I'Armée
M. Faivre. capitaine au 119» d'icfanferie,
passé au 77° régiment d'infanterie (dépó;)
pour y occ.'per uiiérieureaient un empioi
ae comptable,
M. IVrinetti, capitaine au 2IS° régiment
d'infanterie, est nom mé chet de baiailton
Pt affectö au 319° régiment d'iafatJlcrio. ■»

Krgs Lemaistre
J.es personnes qui ont des titres k l'attri-
h:4ion dn Lvgs Lemaistre.dont les arrérages
dotvent éao employés, aux termes du testa¬
ment. « 4 récornpen6er une grande action,
» nn acte de courage et de devouement ac-
» compli dans ies deux dernières années,
» dans ia ville du Havre », sont priées
d'adresser lenr demande, par éccit, 4 la
Mairie du Havre, atnint te 15 janvier pro¬serin.

Colenfe dr» Enfants tl» IBèMIIsét
LaColoniedes Enfants de mobiiisés or-
phelins de rrière, qni a recneilli 4 E' re tot,
pour la durée de la guerre, cinq cents en¬
fants de 4 a 1?, aus, ne cesse pas de recevoir
des pauvres petits qui lui ar ri vent des terri-
toires envahis, parfois ntêmo des tran-
chées, dans un étatde détresseetde complet
dênüment. La Golonie socait extrêmeraent
reconnaissaute poor teas les dons en natn-
re, approvisionnements, tournitures d'hiver
qni lot seraient faits d tne notre ville et qui
sont de la plus extréme nrgence.
M. Emile Vitta, et M. et Mme Xavier Pri-
vas se tiendront en permanence pour les
recevoir vendredi et samedi prochains, 4
l'Hótel Moderne, bosaievard da Strasbourg.

lies (toiUrurs et les Blessés
Noo6 avons signolé, il y a quolqi.es jonrs,
que dans certains höpitaux e» b'essés mili
taires seraient heureux de recevoir Ie3 soins
des coiffeurs.
Devancant eet appel, on certain nombre
do nns coneitoyens s'étairnt deji empresses
de se mettre 4 la disposition de nos soldats.
Noas en avons cité quelques-nns ; nous en
cunnaisson8 d'autres, comma M. Feuilloley,
rue Jean Jacques-Rousseau, qui, depuis le
début de la mobili ation, apporte son con¬
cours 4 l'hépital da la rue Enaile-Renouf.
Certains cniffeurs sont veuus nous voir on
noas ont écrii pour nous dire qu'iis seraient
égalemeni désireux d'offiir leurs services,
mais qu'iis ne savaient 4 quel hopi.al ils
pourraient utilement se présenter.
Afin de coordonner tous les eflor's, un
groups de coiffeurs, comprenant MM. Ca-
lapdo, Theré, Avoine, II rou, Bucourt, Gle
rou, Robin, qui ont dej4 exercé dans les
bdpitaux etqui conaaissent quelles nécessi-
tés s'imposeat encore 4 I'attention de leurs
confrères, ont pris I'initiative d'organis«r
noe réunion d'entente qui aura lieu lundi
procham 23 novembre, 4 11 heures, a I Hd-
tei de Ville.
lis ontadressé4 leurs coüègues nn appel
qui sera trés certaineroent entendu et lis
montrent com bien leur corporation pourra
se rend re utile, dans les circonstances ac-
tuelles, en apponant k ncs blesses les soins
ies plus désiüiéressés.

Cainrurrrnee aux PradnHs
albniaiids et ausiro hongrols
En vue dorganiser la iutte engagee centre
le commerce aileraand et austro hongrois,
I'Office national du Commerce oxtérieur, 3.
rue Feyiieau, vient de iaire imprimer one
série de « Bossiers Comraercianx » destinés a
renseigner tous les com met cants, tous les
fabricants, tous ies industriels sur les pro¬
duits vendue 4 l'étranger et dans les colo¬
nies, par ies maisons aliemandes et ausiro-
hongroises.
Ges Dossiers Gommercianx donnent no-
tamment la liste des maisons étrangères
qui, dès maiutenaut, seraient desireuses
d'entrer auee les maisons fran^aises, soit
ccmme Clients, soit com ria represeniaats.

Force et Santé

Le Vin Bio-Supi ême est lo plus énergique
des reconsutuauts. G'est un cordial r°géné-
rateur exquis dormant a tous les de.primés
force et santé.
Dépót : Pharrnacic Principale, 28, place de
l'Hötel de-Vide. et Pharmacie des Halles Cen¬
tmies, 56, rue Voltaire.

Avis aux Réfugiés
COKSEIL Jü»i3 etMVl»MOK

Classe 1915

Le Cornell de revision pour ies
(ajournés des clas es 4913 et 1914 et jé iries
gens de la classe 1915) aura lieu aojourd hui
vendredi 20 courant, 4 10 heures du matin,
a ['Hotel de Vitte, salie Ou est (2° étage. Entrée
par ie jardm de i'Orangerie).

Les Réfugiés ayant logé momentanément 4
I'üitel des Emigrants (56, bealevard Sadi-Car-
not 4 Gra vil H) et dans les Ecoles — partis
sans donner leur nouvelle airesse, au Havre, —
sont invités a rettrer d'urg nce au Uuretu Mili¬
taire leu» Convocation pour se piésenter de-
vaat le Conseü de Revision.

AllocationsauxSoutionsdeFamilies
AVIS IMPORTANT

Les allocations attribuées par i'Etat anx
families néeessiteuses des mobiiisés stront
distribuées par les soins do MM les percep-
tenrs, les vendredi 20, samedi 21, lundi 23
ei mardi 24 novembre.
Toutes 'es personnes dont les deraandes
ont été admises ont repu un certificat. Pour
toucher leur adocalion el les devront se pré¬
senter, manies de pièce d identité et de leur cer¬
tificat d'ailocation, prea lablement s>gué p ir
eiles, aux jours et beu res et dansles bureaux
indiqués au tableau ci -après :
Rue deSaint-Quentin, 6 7. —Vendredi Ï1 novembre:
de 9 h. a M h..dr> t a inclus ; de 14 h a 16 h.,
de 237 d 318 inclus.— Samedi 21 novembre: de 9h. a
li h , de 819 » 637 inckts, de 4.888 v f,.o>8 incb.s ;
do 14 h, a ii> b , d" 5 029 a S,iis6 inclus de 7.102
a 7.281 inclus, de 8,390 a 8,403 inclus, de 8 49.»a
8.539 inclus. — Lundi 23 novembre : de 9 a li h ,
de 9.160 a 9 246 inoius. de 9.614 a 9,°32 Inclus, de
9.667 a 9,736 inclus, de 10.078 é 10,134 inclus,
de 10,307 a lu,82« inclus, de 10 584 a 10 59» ia-
ctus. ne (0,912 d 10,934 inclus ; de 14 h a 16 b.,
de 10 961 a tl, >08 inclus, de Il,t65 a 11.189 molos.
— Mardi 24 nuv-rubre : de9h allb, de 8 4»3
8 49'! inclus, de 8,712 a 8,742 inclus, da 9,417
a 9.361 inclus.
Uw d' Normandie, 309 fCatsse d'Kpargne) . -
Voodredi 2o noverahre : de 9 h. a 11 h , de ',79» d
I.992 inctus ; de 14 h a 16 h., do i,«9i a 2.19 » in¬
clus. —Satnedi 21 novetnh'e : de 9 h. a il h . de
2,198 è 2,39i inclus ; de 14 h d 16 h., de 2 392 a
2,589 iaclus — Lundi 23 uavroibre : de 9 h
ali Ir., de 2,39i a 2,792 incuis ; de 14 d is h., de
2,793 e 2 998 inchis. — M-r-ii 2t novembre : de
9 h. d H h . de 2,999 d 3,203 inclus ; de 14 h. a
18 h., de 3,i04 a 3 409 inclus.
Pt ce de l' HAtel-de- Vitte, 27 Vendredi 20 no¬
vembre : de 9 h a 11 h , de 3.401 u 3,612 inclus ;
de 14 h.a 18 h., de 3.614 d 3,822 inclus. — S imedi 21
novembre : de 9 h. a It h., de 3.8 .'3 d 4.029 in¬
clus ; de 14 b. a 16 h., de 4,081 a 4. 31 inclus —
Lundi 23 novembre : de 9 b d 11 h.. de 4,232 a
4,4 « ioclus ; de 14 a 16 h., de 4.436 a 4.640 inclus.
— Mardi 24 novembre : de 9 b a II h., de 4 641 a
4 841 inclus ; do 14 a 16 h., de 4.842 1 4 879 in¬
clus, de 7,u97 a 7.101 incius, de 7,285 a 7,436
inolus.
Roe de Normoniie, 8.— Vendredi 20 novembre :
de » b. è II b , de 7,437 d 7,866 inclus ; de 14 h. a
16 b., de 7 667 a 7.8' I inclus, de 8,403 a 8 458 in¬
clus, de »,o4 a 8,5S5 inclus — Samedi 21 novem-
hte : de 9 h. d 11 h., de 8,586 a 8,6Si ioclus. de
8, *43 a 8,9'i4 incles, de 14 h. a 16 h., de R,905 a
9.136 inclus. — Li"di 2t noveutbr.- : de 9 b. a
II h. de 9.137 è 9?6 incius, de 9,632 d 9,6i« in¬
clus, de 9 737 a 9,919 inc'us ; de 14 h. a 16 Ir., de
9.9 1 8 9,925 ioeus, de 10.135 8 10,3'2 inclus,
de 10.547 a 16.553 ioclus. — Mardi 24 nore-a.br>- :
de 9 h a 11 b., de 10,493 a 10,683 incius, de
16.79 ■& 10,894,inciats, 1 -,935 ; de 14 h è 16 h., de
H,iai7d 11,09 inclus.de 11,190 a ii,28t incius,
de 11,31e a tl, 396 incus.
Rue de S'iint Quentin, 64. — Vendredi 20 no¬
vembre : de 9 h. a 11 b.. de 64" d 1.050 inclus ;
de 14 b a 16 b , de 1,051 a 1,466 inetus. —Samedi,
21 : do9h a 11 h. de 1,167 d i.794inclus, de 5.058
8 5,136 inclus; de 14 b. d 16 b de 5,137 8 5„»7i
inclus, de 7.812 a 8 077 inclus. — Lundi 2< : de 9 h.
8 11 h., de 8.078 a 8 083 inclus, de 8. -52 a 8.468
inclus, de 8 6>3 a 8,71u inclus, de 9.247 d 9.416
inclus, de 9.6 >3a 9.6 6 inclus ; do 14 h. a 16 b.,
de 9,926 a 10.0»2 inclus, de 10,318 è 10,397 inclus,
de 10 8-26a U,5i» incus, do 10 654 s 10,685 in¬
clus, de 10,719 a 10,755 inclus, de 10.787 a 10,789
inclus, de 10,895 a <0,911 incius. — Mardi 24 : de
9 h 6 it li., de 11,092 a ii,43Sinc!us, (10 11,282 8
II,322 incius, Uc 11,391 a 11,393 inclus.

Rue de Dapaume 16. —Vendredi 20 novembre :de
9tr. a II h., de 5,372 8 5,700 inclus ; de li h. è 16
b., de 5. "01a 6,0 '3 inetus. -Samedi 2t: do9 h.a lib.,
de 0,074 a 6,422 incus ; do 14 a 16 h., de 6.423 d
6, "80 inclus. — Lundi 23 : de9 a H b., de 6,781 a
7,095 inctU3, de 8.084 a 8,101 Indus ; de 14 h. a
l°h.,de 8 104 a 8 381 inclus; de 8 471 6 8.482
incsus. — Mardi 24 : de 9 h.a li b.,de 9 562 8 9 613
inclus, de 19,903 8 10.087 inctus, de 10 898 d 10,106
inclus, de H ,686 d 10,7t8 inclus. de 10.756 d 19.769
incius ; de 14 h a 16 h., de 0,770 d 10,786 inclus,
de 10.036 a 10,96» inclus, de U.136 d H, 164 in¬
clus, de 11,323 a 11,387 inclus.

Le Grand Hotel dee Armee de la
Vil ic, 29, rue d Estimuuoitte, ea face i'église
Notre-D>me, a I'honneur de prévenir sa
r ombreuse clientèleqtte la r^nnverture de la
T ble d'Hdte se fera Aujouid'hui, Vendredi
28 Novembre.

E»a Pêalia dn llareng autorleée
L'Inscriptiott maritime communique la
note suivante :
La zone de pêche aux barer, as est actael-
iement limilée de la tac-on suivante :
Au No'd : 1 Ouest d'A precht.
Art Sad : I'OueRt de Berck.
At Ouest: le Vergoyer et son prolonge-
ment dans le N. E.
A t'Est ; la Gassure de Bas.
Ges limites s'entendent anssi bien pour
ies bateaux que pour leurs tessures.
Aucune tessare ne devra è aucun moment
dépasser les points indiqués.
Les patrons devront se grouper le plus
possible auprès des bateaux déjd en pêche.
Pêche commence 18 novembre.

XoMveSSest maritime»
Le steamer de laG'>mpagnie desChargenr3
Réunis venant de la Plata, qui avail dü rela
cher k Gherbo trg po>>r réparer de-s a varies
S'ibies pendant un échouement prés de Bar¬
fleur, vient do rentrer au Havre.

I. FAOTET ,52,F.êtiIaBoetss17,r.a.-Tkérèsê

Service dra Faux
Vu les eircoastances, le Service dr-s Eaux
acceptera toutes les modifications aux abon-
nements pour l'année 1918, jusqu'au ler dé-
cembre procliain.

OBSÈQUES DE SOLDATS

Les ohsèques du soldat de 2° classe Hen-
keqüin (Char e»), du 188° régiment d'infan e-
rie, 17° compagnie, op le 16 septembre 1884,
è Montoiivet (Sei' e-Marne), auront lieu le
20 novembre, d 9 h tires du matin, k l'Hó-
pttal temporaire u» 1 (Massilion).
Les ob'èques da sn'dat de 2° classe Mas-
sacrot (Pieric), du 99° réstiment ter it->rial
d'ixfanter'n, né le 22 novembre 1876, d
B-ssmes (Hante V enne), auront lien le 20
novembre, ét 9 heures du matin, ét l'Hópital
temporaire n° 1 (Massilion).
Les obsèqnes du soldat Francois Hue, du
143° régiment d'infanterie, domicilie a Bor¬
deaux, rne S»rporan, 42 auront lien le ven¬
dredi 20 novembre, è 10 h. 1/2 dn matm,
k 1 Ilospice Général, rue Gustave-Flanbert,
88 bis.

Les obsèqnes du soldat Ali ben Hamida
bkn Baïkha du 8° régiment de t'rai.ieorsmd -
gèoes, domictiié d Djemira (Tunisie), anront
li^u le vendredi 20 novembre, d 2 henres du
soir, d l'Hospice Générai, rue Gustave-Fiau-
bert, 88 bis.

Communications§,iversss
Abords du Slavre. — Les navigateurs sont
inforiues que la hom e d cloebe des obords du
Havre, diie « Bifurcauon Nnrd des hauts de la
rade », signalée precédemment comme chavirée.a
éte redressée.

§ullettn &§§(Bösiéiés
Société Hoiuelte de Pravavtutce aes iSsn-
ployés de Oaunerce. au si&e social S, me
Galigay. - Telephone «• 220.

Cours Techniques Commerciaux
Conri da Vendredi

Allemard (Prof. M. Fritz, de l'Ecoie Supérieure
de Commerce), 1" année, de 8 b. 1/4 d 9 b. 1/4.
Anglais Cskmercial (Prof. M Davgher. profes-
8eur d i'Eeoie Primaire Supérieuret.— 1" année,
section B, de 8 h. 1/4 d 9 h. 1/4.
Calliguaphik (Prof. M. Laurent, Directeur d'Ecole
Cotemunalet, de 8 h. 1/4 a 9 b. 1/4.
Abitiusshqdk til ümcntahus (Prof. M. Pigné, Di¬
recteur d'Ec- te Communale), de 8 h. 1/4 d 9 h. 1/4.
Dactylooraphik. - De 8 h. 1/4 a 9 h. 1/4.
Sténooraphih (Prof. M. Faraut, Employé de
commerce), mobilisé Iniérimaire : M. Maurice
Pillté. rêdiioteur-stenographe du Petit Havre. —
1" année, de 8 h. 1/i d 9 h. 1/4.
La Société se charge de. procurer a MM. les Néga-
ciants, Banqtiiers et Courtiers, les employés divers
dont iis auraienl besoin dans leurs bureaux.
Le chef du service se tient tous l>s jours, a la
Bourse, de midi d midi et demi, d la disposition
des sociétaircs sans empioi.

Société do Secours Mutoels d«s '>u-
vrli'i'x et Employés de Ia Uanutcntion (C*
grênérale Tr-ans»tlanttque). Les soetétaires
som avisos qu'en raison do» circons'anoos aotuei-
les, la percept >on des cotisat'ons aura lieu, sans
autre avis, ledeuxième (Hmancbe decbiqtte mois,
a l'Höiel de Vill -, salie B, rez de-chaussée, cóté
de t'Orangetie, de 9 h. 1/2 d 11 heures.

§ulktm des <§ports
Itoxe Anylniae

Le Comilé d'organisaiion de la matinée sporlive
en faveur d- s blesses mditairei se voit dans
l'obügation de reuorler a uao date ulterieure la
matinee cembative prévue peur te 2S nov mbre
1914. a la Salie des Fê'es rue Bumont-d'Orviile.
M. ie m-ire du Havre, par sa letlre du 17 no¬
vembre. fait savoir qu'a son regret il ne peut prê-
ter la salie précitée. D'autre part. toos tes locaux
aptes a ce sport se trouvent actuellement indispo-
mbles.

BOURSE DE BORDEAUX
Cloture du 18 Novembre

3 0/0 francais, 75 5" ; Extérieure, 80 50 ; B°n-
qtte d<»Franc . 4,30»; Rosse 1891,69; 1905, 88;
'909,77 50; Russe corsolidé, 7" ; Gomptoir d'Es-
rompte.70»; Crédit Lyonnais. 1.000;0'leans.l,li5;
Kio-Tia'o, 1,275; Cheque sur Londres, 25 et 25 15.

STAT CIVIL Dü HAVRE
NAISSANCES

Du 19 novembre. — Jean DEG8EBRE, rne de
Lodi ; Heariette GR0BL, rue Guiitaiime le-Con-
quérant, 9 ; Colette HAMONET, rue d'Eiretat, 123.

Le oius Grand Choix

TISSANÜIER
3, Bd da Strasbourg itói.S5\
VOtTUKES <iöo. 35 fr.
Bicyclettes "Tourists" ICC'
enltérement équipées a

DECES
Du 1 9 novembre. — Narcisse GüÉRINOT, 68 ans,
retrailé de Chemin de ter, rus Augus'e-Gomte, 35;
Augustine COLLARD, épouse P0TTEVIN. 39 a«s,
marcüande, rue des Gabons, 19; Jeanne GUILLOU,
épouse DELALANBRK, 45 aDS journaliére, a Gra-
ville; Maria LE C0Q, épouse FAURET, 66 sns,
journaliére, rue Joseph-Morlent, 40; Alphonsé
HüCOT, 28 ans, mineur, « Avion; Joseph HCEï, l

an, rue du Petit-Croissant, 51 ; Marie I'ASQUION,
épouse QUÉMÉNER. 33 ans, sans profession, rue
Dauphinc, 21 ; Georges SCHWENDIMAN, 18 ans,
charretier, d Gravilie.

MILITAIRE
Hans NEUMANN. 26 ana, caporal de ia garde
prussienne, Hdpilal anglais, quai d'Escate.

(Spécialité de Deu.il
A L'ORPHELINE, 13 15, rue Thiers
deuil c«ia*tet mi 1» hoorei

Sar benuuKM. out «anwuw initiéc au oeuil porie a
inouur a domicile

TELEPHONE 83

BIJOUX DEUiL
i.ELEü, 40. rue Voltaire, Télép. 14.04

Vous êies p»lé de bien vouloir assister aux
convoi, serv ce et inhumation de

IVSadame J. - P. FAURET
Néa Maria Juliette LECOQ

dêcédée le 18 novembre I9U, d l'flge de66 ans,
mil me des Sacrements de t'Evlise,
Qui auront lieu le Samedi 21 courant, d huit
heuies et dtmie, en la cbnpelie de 1'Hospict'
Général.
On se réunira d l'Hospice, 5», rue Gustave-
Fiaubcrt, au Dépositoire.
De la p»rt de :

IH. J. P. FAUPET. de sas Fits, Fllles, Cendrss,
Bens-FtTe Psiire Fitte et Peiu-Fits ;
M et lit"" HrNIN et ItAir Fits ;
Itl. Louts G/0NNI e>itj-f><V>\ nnrleet tante;
Des Families FAUBET et LECOQ, et Amis.

N' fleu s. ta courtinnen
Vu les ctrconstances actuelles. il ne
sera pas envoyé de lettres d'invitation.
le présent avis en tenant lieu. (3 480

Morian Champd'Honnenr
lit Georges ADELINE, son père ;
Ma' J B LEMIERRE, sa grand'mère ;
Af. Raout AJ ELINE, maréebsi des logfs au (3«
résriment d'artil »-rte, son frère ; jf»» Raout
ADELINE, sa b'd'e-soeiir, et leur Fits ;
Al Jean ADELINE caporal au 120* régiment
d'infsn'orl»*. sue f è
Af"' ThéPse ADELINE, sa soe'-r ;
Af Robert AOELtNE, soldal au 129' régiment
dlnfano ri , s n fiér»* ;
m. et Af"" Fmite LAUNAYet leurs Enfants ;
lb'" R. 0SER. ses Enfants et sss Potites-
Fl les :
ld'" P. CR0UZET, sss Enfants et son Petit
Fits ;
IH. A dré ADELINE, ses Enfants et Petits-En
touts :
ld et tfl'»• Joseph LEMIERRE et leurs Enfants ;
Les Families BOhNE, d« Conde-sur-N->ireBii
«I PERR0TTE. aa Caeu, ses oocles, tantes, cou¬
sins ei cons'nes ;
Les Employés de la Idatson Joseph Lemierre
et C', ses Amis
Out la d .uu-ur de vous faire part de la perte
crueile qu'ils viennent d'éprouver en la per¬
sonae de
Monsieur Pierre ADELINE
C p>ral au 329' rèjimem d'infanterie
tué d l'pnnemi, a Berry-au-Bac (Aisnej, Ie 14
septembre 19i4, dsns sa 28» anneé.

Heureox ceux qui ont Ie cce r
pnr c»r H<ve o t ie >.
H ureux eeux qui s nt po s6
cutf'S |j ur la lustic -,carle ftoyau
me es'ieuxest eu»
T Matüirs chap 5, v. 8 et 10

7 3l/5zi

Mort au Champ d'Honneur
fd. et ldm' Eugine FAN0NNEL, ses pére et
mèr>> ;
Mu>■Idorthe, Parte, Alice, Simone, Lueie er
Odette, s - *oo-irs ;
/did. Marcel George. André, Eugène et Roger.
frèie ;
Los Families FANONNEL, LAMBERT, ot les
Amis,
Ont Ia douleur de vous faire part de la perie
crueile q Vila vienn. nt d'éprouver en la per
sonne de

MonsieurRéné-Char!es-JosephFANÖHNEL
Sol t t an 162' t ég-me- 1 d'infanterie

tué a i'ennemi, le 6 septembre a Gourcy-aa-
Bois (Marnei, dans sa 21» année.
Et votts prient de vonloir bien assister au
service qui sera cetébré d sa mémoire, a La
Poterie, rap d'Aotifer, te lundi 23 novembre,
a dix heures du matin.
En raison des ci Constances, il ne sera
pas envoyé d« lettres de f sire-part, ie
présent a»is en tenant lieu

2 (3o78z

Mortau Champd'Honneur
oeuoe AUXJOYAUX;

M Henri AUXJ 'Y4UX san fi's ;
NP1' De ise AUXJOYAUX, sa fllle ;
ld et M"' AUXJOYAUX,"on >ére et sa mère ;
NUd Char es et Lucinn AUXJOYAUX.sesfreres;
«»• Mad telns AUXJOYAUX, ■-> re»r ;
Les Families A XJOYAUX. IdOLLIER, GL0R0,
soi taut s. cousins et cousines,
Out la douleur de vous faire part de 1»
perte crueile qu'ils viennent d'éprouver en la
personno de

MonsieurHenri-frnestAUXJOYAUX
Ser-j-nl -u 36' de ligwi

déeédê d 1' 'öuila! da Limoges, d !a sube do
«es blessures r<cues au combat de Reims, a
i'dge de 30 ans.
lino messe sera dita en I'A-lise Saint-Vin
cent de-Pant. sa paroisse, le dimanche 22 no-
veoBjbre. 8 midi ? (3499z|

M'" oeuoe A R-COUARO, sh mère;
Nt. et ld»• J. CH6/SY, né» RICOUARO ;
M Robert et Henri RICOUARO;
Ma" Berths, Martina. Denise Odette et Renés
RICOUARO, se< heail-frero. frér» s et soears ;
M. et M" DUPARC et t»urs Enfants ;
M. A BREh/ER et ses Enfants ;
M ' CHERFI S et se» Enfants ;
tö°" I LANGLOiSet ses Enfants ;
M. et M"° OEcHAMPS et lews Enfants ;
M. et M'°" A. LAN L0IS ei tears Enfants ;
Les Families RT.0UAR0, LANGLOIS tUOES,
D0CQUET, JEHAN. MARC0TTE, OAUGUET, 8 LAN-
QUcf, f REGLRE et les Amis,
Oat la douleur de v»us faire part de Ia perte
crueile qu'ils viennent d'éprouver en Ia per¬
sonae de

Monsieur Edmond RICOUARO
décedó le 18 novembre 1914. s 8 heures 1/2
du soir. dans sa 23' aunée, muni des sacre¬
ments de i'Egilse,
Et vous prient de bien vouloir assister dses
convoi, set vice et inhumation qui aurent beu
le samedi 21 ci -nrant, a # heures 3/4 du matin,
en i'église de Fontaine-la-Mall t, sa paroisse

PriejSitspoi»leRjpsstesoitint!
Vu los circonstances. ii ne sera pas
envoyé do lettres de faire part, Ie pré¬
sant avis «>n tenant lieu.

(3t76z>

SociétédeSecoursMütueisdeSt-Franjeis-Xavier
Le Président et les Membres du Gonseil ont
le regret d'informer les Soc'étaires du décès de

Monsieur Henri BRUMENT
Membre participant

et les prient d'sssister d ses convol, service
et inhumation qui se feront le vendredi 20
courant, dab -ur«-s, en t'égiise tiolre-Dame-
de-Bonsecours, a Graviile.
Reunion au domicile mortuaire, 105, rue
de la Valiée.

le Président :
( ) ysivel-franque

ld"' Jules GUÊRIN0T son énouse ; M. et td"'
Raoul LONGUET. née GUÉRIN0T, ses enfants :
Mv' Genevièoe LONGUET. sa petite-fllle ; M. et
Id" L HUE, ses beau-fróreet belte-«ceur ; M.
et M■* Louis HUE et leurs Enfants ; M" oeuoe
Gaston HUE et son Fits : M. et ld" OESGRIPPES
et leur Fits ; ld. et M" Georges HUE et leur Fills,
s--s neveux et "ièces ; las Families DI0T, F0I-
TIER et les Amis,
Ont la couleur de vous faire part de la
perte crueile qu'ils viennent d'éprouver en
la personae de

MonsieurJules-NaroissaGUÉRINOT
R-traitè dn Chemin de Fer

décédé subitement d son domicile lo 18 no¬
vembre, dans sa 68* année,
Et vous prient de bien vouloir assister d
ses convoi. service et inhumation qui auront
beu Ie samedi 21 novembre, a sepl beures
trois quarls du maltn, en i'église Sainte-Anne,
sb paroisse.
Le convoi seréunira au domicito morluaire,
•35, rue Auguste-Comte.
II ne sera pas envoyé de faire part, le
le présent avis en tenant lieu. (3.88zi

BULLETIN DES HALLES
HALLE DE MONTIVÏLLIERS
JCUDI 1ft Nov». MBRE 1914

(Télêgramrne de notre Corre$po»dant)

134 sacs de blé de 10" kil. .
Prix du pain (Taxe officielle)
lekiiog
61 s. avoine de 75 kil ....
— s seiglo
Reurre le i 2 kilog
OE-ufs, Ia douzaine

COUHS
O

pndc. IOUR «S
32

«5 75 25 14 0 39

0 31 0 32 0 01
6 75 • —

1 30 1 30 »—» — 2 80 , —
•

CompagnietaandedeNavigationèVapour

VENTESPUBLiQUES
Samedi 21 Novembre, d quinze heures,
p-é» du g>r«t;e de G-aville. le receveur des Do¬
minees vendra aux enchères, ca pré'ence de
M. ie sons-inlendant miliiaire. 150 tonnes enoiron
de blé retiré d'une péniehe aoclés aans t'écluse du
canal. (3502)

AVISDIVERS
Les peines annonces AVIS Dl VERS
maximum six lignes sont tarirees L3 fr. £>0
ohaaue.

AVIS

GHARCUTERIESAINT-JOSEPH
99, rue tsignstiu-Normand

M»" Siaiiraes» informe sa nombreuse clien¬
tèle qu'aprês tous ses efforts, ell" a pu sa procu¬
rer un personnel serkux pour remplaeer son mari
mobilisé drpuis le commencement des bostiliiés,
et qu'etle fera son possible pour mériter touto
sa confliince.
Réouoerture, SAMEDI, 21 Novembre

20.21 (347iz

nrijihfr entre les Pberes et la place de l'Hé-
I 7;!» If ll tel-de-Vi'le. Porte-monnale
c-.iiien ui au minimum 25 fr..nc» el deux pieces de
l centime américaines, appartenant a un mdilaire.
Le rapporlcr a la saüe dé survioe, casern Kié-
ber, au nom de BOURDIG»ON. (34°6z|

au MoBsi<-ur quiaparlè de Georgea
i.Allitl'l! t'. jeuch 12 nevembre, sur
le iramway de Graviile, vors une
heuro et demie. de bien vouloir se

faire cunnaitre quai Lambtardie, 12, 2« étage.
(3474z)

Hl
une BONNE
d tout faire, sachant ser-
vir nu Café.

S'adresser, 13, cours de la République. Pressé
I 4 7z

MIIUfllK
f 1. 11»/» In ri.èn.ion I n llltlu (t ga

BONNE
de 20 a 25 ans trés

un i/ unimii/ u propre et sachant
faire le ménnge. Inutile a>- se présenter sans refe¬
rences sérieuses. — Prendre l'adrcsse au bureau
du journal. (3»91z)

n«c deuxlème

Bonnea tontfaire
pouvant entrer immédiate-

ment. Inuiile de se présester s»ns bonnes röfé-
rericos. — S'adresser, d parlir de II beures. 72
rue d'Elrelat, chez Docteur DEGORDE. i3"SG0zl

01DiHDEUNE BONNEdo 40 a 45 ans, sachant
faire ta Cuisine et le

Ménaga. Sérieuses référeaces exigóos.
S'ndiesser au bureau du journal. (3497z)

JEUNEFEMME
OU J«iiae l'illo,
de 25 •>30 nns, tros pro-

pre, sachant fa're Cuisine et Ménage Libre tou'e
la journée. References exigées. — Prendre l'a-
dresse au journal. <3494z)

[

G!IIS unaFemmedoMénageDeux heures tous les
— — matins

Prendre l'adresse na bureau du journal.
Se présenter de 40 4 12 heures. (3492z)

BlanchisseriadesSources
5, — rue de VAanval — 5 (Sointe-Adresse )

ONDEMAND!Travail assure
(2498Z

OW IDF/MIA. 1STDE

UNEJEUNEBONNE
S'adresser 2i, rue do la Ferme dans la ma¬
tinée.

réformé, sérieux. bonne
instruclion, demande
empioi dans maison
de commerce, bau-

que ou induMtrie.
Prendre adresse au bureau du journal.

(3489z(

JE1IEBEL6E
des Grandes Maisons
de Paris, ferait robes
derrières créations.
Prix modérés.

Ecrire M-» CHARLOTTE, 60, rue Voltaire.
(3483z)

JESSEDIEAN8LAISErs',1donne des I.eeons e»
Coaversatioa.

S'adresser rue Rscine, 3» 1" étage i3t95«)

uil jeuneHomma
do 14 a 45 ans, pour tout
faire, el un Jeune

Commis épieier.— S'adresser ; M. DELALOïtDEs
72, rus Thiers. (33041

01Hill
Maison El,
410, rue d'ÈTKtat.

JEUNEHOMME
pour les rayons de Bon
neterie et Confection,

ltellengec et Vila
(3482)

UNBONGARfJON
de Hentunrnnl
Bonne» rêférenCrsexigéeSi

S'adresser au NOUVEL HOTEL, 82. rue de Paris .
(348iz)

f UnJeuneHornmc

Novembre HAVRE HOKFLEIIR

\ entire di. . 20 8 15 12 » 9 30 13 15

Samedi ... 21 9 » 13 a — 10 15 14 15

Dimanehe. 22 10 » IS 45 — U 15 15 »

Novembre H*V«P TROUVILI.B

Vendredi . . 20 8 15 "15 » .— 10 45 '16 »

Samedi . . . 2t 9 15 '15 o — 10 45 '16 »

Dimanehe 22 10 » '15 a — 11 15 '16 »

Novembre HtVRE CVE*

Vendredi. . 20
Samedi ... 21
Dimanehe. 2?

9 »
10 •>
10 45

——
—

8 45
9 15
10 »

——

de 13 d 16 ans
pour Entrepot

Prendre l'adresse bureau du journal. (3493*)

un jeuneHomms
de 16 a 17 ans, au cou¬
rant du déhit.

S'adresser, 23, rue du Général- Faidberba.
(348Sz)

BRASSERIE DE cID^E
a¥ UI/ll 4 ¥111? de suite, pmtr t'-twtt!l ril
il iCLlllAlllJlj Brassed », un Hoiqina
de 20 a 3d ans, wêiue sai s apt ludes du utétier,
libèrè du service, militaire. Bons gages.
S'adresser, 39, rue du Perrey. (3185z!

JEUNE HOMME
CHERCHE PE^SIONT prè3 -a!nt«
Frsngoi . si possible dans Famiile.
Envoyer offes avec prix, aux initiales V. NT.,
au bureau du journal. (3490zi

ÜA\'Q Til connai5sanl bi,'n
ÜViliS liSSalillIillfillo laviiln et munts
a ■ bonnes léférences, sont demandés.
Travail assuré.
Prendre l'adresse au bureau du journal.

20.21 ( )
21'"'■: • ':r r 1 -_l: l;1". : , jn-— .. . •• : ::?x

GrandeUsinede Torréfaction
demande un Employé au courant de» mé¬
langes de Cifés, mais sachant surtout conduire
grow brüloir.
Ecrire au bureau du journal R. 115.

18.50 '3427)

achsieruneSALAMANORE
bon état, trés bonne occasion.
Dire prix.

Ecrire au bureau du jou'nal, J, D. N. (3i36z)

AMIRAUTÉHOTEL
43, Quai do Southampton, 43

OPPOSITE THE SEA
Very eonlortable & qnlet

nECOiVDYiAriDED BV ENQLISH ViSOTORS
Good family cook
B'>or < if required

— MODERATES PRICES -
20.21.22 (S'ldoZ)

FsrSOSJLSERD'OCGASiO^
Lit de milieu avec sommier. 65 fr. Lits da
fer. 2 personnes. sommier, 35 fr, — Lit-sommier
"Cajau, 2 personnes. 45 fr — Lits-rnges, depuis
15 fr.— Matelas laine. t personnes 50 fr. — Bu¬
reau acajou, 35 fr.— Ctiistnière, 35 fr. — Beax
Guisinièies de 1 metre d« long, »»lrur 150 fr.,
pour 65 fr, piécr. — Guéridon, Lavaeo de coif-
fe<ir, 2 places, 75 fr. — Percolateur, 35 fr., et
quaniité d'autres objets.

99, Itiw Thiebaul. — Havre,
i3»73z)

A VEiNDRE
FÖMMI8et P-IRESè, CDEE

Garanties du Pays d'Auge
Livraisan en Yare ou ail quai de D ves-sur-Mur
— Pour tous renseigaeoip.nls. s'adresser d M. A.
ANNE. propriétaire, rue du Port, a Dives-«ur-Mer
(Calvados . MaV—20n (2616z|

DFiï|El>v i bienfaiimm rsatft nci

BS
SOLIDES

BIENFAITSparH,
f¥!OTET, OENTiSTE

52. rue ae la Bourse 17, rus Maris-Théress
RefaitlesOENTIERSCASSÉSoumalfallsalileurs
Reparations en 3 heures et Rentiers haat et

bas iivrés en 5 heures
Bents 4 1 f. 50- Dents de 12 p' Sf.-Dentiers dep.
tKf.Dentiers hnutpt bssde 140 D'90f..de200 0' iOOf,
MsilalesNsuveaux,Dsntiarssansplaquenlcrochets
t'ourniNNFiur <ie I'IMO.V KUOiVollIQUfS

ExtractiongratuitepourtousIesMilltaires
jö t »

ASTHMESoulagement imm»diat oafla ITQBlüHtt KEttAUDy
50 fois pms active que pou«

dre, cigarettes, etc Ré'Ullat certain avec le l" ür-
con. Nombreuses attestatons de médecins el da
m»!ailes Dins toutes pharmacies Le flacon. 4 fr>
Franco 4 fr SO. — Vente en gros: Itroguerle
Levassenr, Le Havre. P.3 V (2898)

A céder de suite

CAFÉ-DÉBIT-CHAiBRES
AII lires piouvées, cause urgents.

Prendre l'adresse au bureau du journal.
(3437«)

(Autrefois 19 et 71. rue d'Etretat)
est ïraïLtsféré

31, RUE DE METZ
livrables le Jonr méuic

if Uil I Ifillij Reparations en 3 heures
La Docteur WILLEMIN opère lui-niême

Extractions gratuites pour les Militaire!
MaVD (i5S2j

SONS- PRODI-ITSMÉUSSÈ
Becoypes,Avoines,Tourteauxjai's,elc.
SPÉCIALITÉSpüü7vOLA!LLÉS~

(Ponle et Engraissemcut)

E.-G.Monquet15
14,13.18.20.22 (3J12) /

HAVRE
Imprimeric du journal Le Havre
35. rue Fontenclle.

Administruteur-Délegué-Gêrant : O. ItAXIIULEI

:mpnme sur macnines rotatives ae la Maison DERRIET (4. 6 et 8 page si
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